




LE CONTEXTE 
Depuis 2008, le Conseil en Éducation des 
Premières Nations (CEPN) organise année 
après année les Jeux interscolaires du CEPN, 
un évènement d’envergure qui comporte, 
outre les épreuves sportives, un grand 
nombre d’activités sociales, culturelles et de 
développement de soi. 

En 2020, conséquence de la pandémie 
de COVID-19, le CEPN dut annuler ce qui 
devaient être les 13e Jeux interscolaires.  

Cette décision s’imposait, mais celle-ci créa 
immanquablement un vide auprès des 950 
jeunes, accompagnateurs et entraîneurs qui 
prévoyaient prendre part aux Jeux. 

En 2021, suite au report des Jeux 
Autochtones de l’Amérique du nord, le CEPN 
prit la décision de remplacer les Jeux avec 
la création d’un tout nouveau concept ayant 
l’objectif de raviver la flamme sportive des 
jeunes des Premières nations, tout en limitant 
le plus possible les chances de contagion à la 
COVID-19. 



LE CONCEPT 
Ces dernières années, les courses à obstacles 
telles que la Spartan Race, la Bootcamp 
Race, Prison Break, Xman race, et une 
multitude d’autres ont fait leur apparition et 
sont devenues extrêmement populaires.  

Immédiatement lorsque la pandémie le 
permettra de façon sécuritaire, le CEPN 
organisera une version mobile de ce même 
type de course, qu’il déploiera dans chaque 
communauté membre désireuse afin que 
les jeunes puissent à nouveau profiter d’un 
événement sportif d’envergure excitant.  

La venue prochaine de cet événement 
aura à son tour un impact important sur la 
motivation scolaire des jeunes, ainsi que sur 
leur santé physique et mentale. 



LE DÉFI DES ANCÊTRES 
L’une des plus grandes sources de fierté des Premières nations est notre histoire millénaire. 
Notre défi soulignera et renforcera ce sentiment de fierté chez les jeunes, en mettant de 
l’avant le rythme de vie nomade, courageux et travaillant de nos ancêtres.  

Le défi des ancêtres deviendra alors une occasion pour notre jeunesse de mettre de côté 
tablettes et jeux vidéo et démontrer à ces même ancêtres notre capacité à affronter nous-
aussi les défis d’entant.  



UN CONCEPT FLEXIBLE 

• La flexibilité du concept nous permettra 
d’être prêts à déployer avec un délai très 
court, dès que la pandémie le permettra de 
façon sécuritaire. 

• Étant donné le très peu de préparation 
nécessaire à la communauté, celle-ci 
pourra décider à seulement quelques 
semaines d’avis si elle juge que le passage 
du Défi chez elle est sécuritaire ou non. 

• Puisque le Défi se déplace vers les jeunes 
et non l’inverse, nous avons un contrôle 
beaucoup plus grand sur le respect des 
mesures sanitaires. 

UN PLAN SANITAIRE SOLIDE 

Un plan sanitaire sera au point en 
collaboration avec la Commission de la santé 
et des services sociaux des Premières nations 
du Québec et du Labrador (CSSSPNQL) 
en amont du projet. L’équipe responsable 
du déploiement du Défi sera également 
responsable du respect strict de ce plan 
sanitaire. 

EN CONTEXTE DE PANDÉMIE 
Le Défi des ancêtres fût mis au point en contexte de pandémie afin d’offrir un maximum 
de flexibilité et de sécurité. 

LE DERNIER MOT 

Il est aussi important de mettre évidence 
que le passage du Défi des ancêtres sur 
une communauté devra préalablement faire 
l’objet de l’acceptation officielle et écrite de 
son Chef. La communauté conservera donc le 
dernier mot sur sa propre sécurité. 



UNE COURSE 
MOBILE ET 
STANDARDISÉE
La course à obstacles sera montée dans une 
communauté pour une durée variant de 3 à 6 
jours (incluant montage et démontage), puis 
déplacée dans la communauté voisine, et ainsi 
de suite. 

Afin de permettre aux jeunes de se mesurer les 
uns aux autres, la course sera standardisée, 
c’est-à-dire parfaitement reproduisible d’une 
communauté à l’autre. Les mêmes obstacles 
seront séparés par la même distance, sur la 
même surface (terrain de balle-molle de la 
communauté ou l’équivalent). 

Ainsi, peu importe l’endroit où la course à 
obstacles est déployée, les résultats obtenus 
par les participants pourront être compilés à 
l’aide d’un système informatique, et seront 
comparables d’une communauté à une autre. 

DES RÉSULTATS  
EN LIGNE  
Une fois les résultats collectés, ceux-ci seront 
affichés sur le site web du Défi des ancêtres, 
d’une manière ultra-segmentée de manière à 
alimenter une grande variété de compétitions.  

Par exemple, un jeune pourra faire apparaître 
les résultats pour son propre groupe d’âge, 
seulement dans sa propre communauté. 
Un autre pourra comparer ses résultats à 
l’ensemble des Premières Nations de ce même 
groupe d’âge. Un enseignant pourra réaliser une 
compétition amicale avec la classe d’un autre 
enseignant soit dans la même communauté, 
ou une autre située à 500 km de distance. Et 
pourquoi ne pas couronner la nation la plus 
active? 

Les possibilités sont infinies. 



DES MILLIERS 
DE SPECTATEURS 
VIRTUELS 
COVID oblige, nous préférons que le Défi ne 
devienne pas une source de rassemblement 
sur communauté. C’est pourquoi celui-ci sera 
présenté par le biais de multiples capsules 
vidéos sur le web, permettant ainsi aux 
jeunes de suivre les exploits de leurs amis 
directement de leur salle de classe, ou de la 
maison en différé. Cela contribuera à l’effet 
festif de l’événement, sans toutefois porter 
de risque pour la santé.  

UN IMPACT SUR 
TOUTE L’ANNÉE 
SCOLAIRE 
Afin de générer un impact profond sur 
le sentiment de motivation ainsi que sur 
la santé des jeunes, il est important que 
l’impact du défi ne se fasse pas sentir que 
pour les jours du passage sur communauté. 

Dans cette optique, les obstacles sont 
affichés sur le site web du défi, permettant 
ainsi à tout jeune de se préparer pour 
l’événement. Les parents, enseignants et 
entraîneurs seront encouragés à utiliser la 
venue du Défi des ancêtres pour promouvoir 
et organiser cette préparation.



LE VOLET 
PÉDAGOGIQUE   
Qui dit ancêtre dit histoire, appartenance et 
identité.  

Afin que la venue de l’événement ait un 
impact sur toutes les sphères de l’individu, 
des activités pédagogiques sont proposées 
aux enseignants des écoles et mettre à profit 
le thème des ancêtres. 

Imaginons par exemple les jeunes de la 
3e année réaliser une bande dessinée 
relatant des aventures d’un ancêtre de sa 
communauté. Ou bien les adolescents de la  
4e secondaire effectuer un travail de 
recherche sur ce même ancêtre. 
 

L’ÉQUIPE 
TERRAIN 
Les précautions que nous devons prendre 
en lien avec la COVID nous obligent à nous 
déplacer avec l’équipe la plus petite possible. 
Ainsi, chaque déplacement sera effectué par 
une équipe de petite taille de 3 à 5 personnes 
aux multiples talents, dont : 

• Un contremaître 

• Un responsable des communications 

• Un responsable technologique 

Chacune de ces personnes aura un rôle 
spécifique à jouer, mais collaborera aux 
tâches plus générales, dont la plus critique : 
le montage et le démontage de la course elle-
même.



DÉPLOIEMENT ET PROMOTION 

PÉRIODE

17 MAI 2021
PREMIÈRE JOURNÉE DU DÉFI DES  

ANCÊTRES

Le Défi est déployé dans une 
première communauté et débute 
son périple à travers le Québec 
à raison de 2 communautés par 
semaine. 

31 OCTOBRE 2021
DERNIÈRE JOURNÉE DU DÉFI DES  

ANCÊTRES

Après plusieurs communautés 
visitées, le Défi est présenté dans 
une dernière communauté pour 
l’édition 2021. 

NOVEMBRE 2021 WRAP UP

Un bilan promotionnel incluant les 
résultats et les photos officielles 
sera déployé sur nos réseaux 
sociaux. 



À PROPOS DU CONSEIL EN  
ÉDUCATION DES PREMIÈRES NATIONS   
Le CEPN est un organisme qui œuvre depuis plus de 35 ans dans la réalisation du droit des 
Premières Nations d’exercer leur pleine compétence en matière d’éducation grâce à la mise en 
place d’un système d’éducation complet, doté de ressources adéquates, conçu et géré selon 
leurs valeurs et leurs cultures. 

Le CEPN regroupe 8 Premières Nations du Québec, ainsi que 22 communautés membres. 
Disséminées sur un vaste territoire, les communautés membres ont des langues, des cultures, 
des traditions et des profils démographiques et socioéconomiques qui leur sont propres. En 
plus d’utiliser leurs langues ancestrales, certaines communautés communiquent également en 
français et en anglais.  

Le CEPN offre du soutien direct à 24 écoles primaires et secondaires de même qu’à l’institution 
Kiuna, seul collège des Premières Nations au Québec, ce qui totalise près de 4 600 élèves. 
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